
Contre la droite et l’extrême droite,
contre le patronat,

Olivier Besancenot,
candidat pour l’unité anticapitaliste

Le refus par la grande majorité de la population de
la politique réactionnaire de la droite et du patronat
s’est exprimé par des mobilisations antilibérales
massives et répétées qui ont montré la force des résis-
tances, en particulier le mouvement victorieux contre
le CPE. Il explique la crise politique qui frappe la droite
et les sommets de l’Etat. Contre cette droite libérale et
populiste, l’heure est à la convergence des mobili-
sations, dans l’unité la plus large, sans sectarisme pour
reprendre l’offensive. Faute de quoi l’extrême droite
pourrait paradoxalement être le bénéficiaire de la
situation de crise sociale et politique si les dérives
sécuritaires, d’où qu’elles viennent, s’imposaient dans
le débat politique à la place des questions sociales. En
effet, pour changer de politique, il faut défendre un
plan d’Urgence contre le chômage et la précarité, pour
une autre répartition des richesses. Il ne faut pas
craindre de s’appuyer sur les luttes qui seules pourront
imposer ces revendications au patronat et agir dans le
sens d’une réelle démocratie qui permette à la population
d’exercer son contrôle sur la marche de l’économie et
de l’Etat.

C’est dans cette perspective que s’inscrit la candi-
dature d’Olivier Besancenot à l’élection présidentielle
que vient de décider la LCR.

RUPTURE AVEC LA POLITIQUE
DE LA GAUCHE LIBERALE

Pour changer de politique, il serait illusoire d’attendre
quoi que ce soit du Parti socialiste. Tout le confirme,
les ambitions de la gauche du Oui, adaptée au capita-
lisme libéral, et les aspirations populaires portées par
le Non de gauche sont irréconciliables. Il est impossible
d’entreprendre une politique de justice sociale et d’initier
un nouveau partage des richesses en faveur des salariés,
des précaires, des exclus, sans s’attaquer résolument à
la dictature des actionnaires et des marchés, à l’Europe
financière et capitaliste. Le vote du 29 mai 2005

contre le traité constitutionnel européen a valeur de
mandat. Pour nous, il interdit toute synthèse du oui et
du non. La LCR a contribué au succès et à la dyna-
mique de la campagne contre le TCE qui a souligné la
nécessité d’œuvrer à la construction d’une force poli-
tique anticapitaliste porteuse de ces exigences. C’est
dans le même sens que nous avons proposé, pour les
prochaines échéances électorales, la construction de
candidatures unitaires sans parvenir, jusqu’à aujourd’hui,
à un accord sur ces points qui nous semblent essentiels.

UNITE ANTICAPITALISTE, UNITE POUR LES LUTTES

Nous savons que bon nombre de militants, de
travailleurs, de jeunes partagent cette volonté, mais
chacun comprend qu’une telle démarche doit se faire
dans la clarté politique, c’est-à-dire, pour nous, en
excluant toute alliance gouvernementale ou parlemen-
taire avec le Parti socialiste. Nous entendons poursuivre
la bataille pour des candidatures unitaires anti-capita-
listes, issues des autres forces ayant participé à la
campagne du Non de gauche, qui se retrouvent,
aujourd’hui, derrière José Bové, Marie-George Buffet
ou Arlette Laguiller. Nous continuons de penser qu’une
discussion publique entre les forces et partis qui
soutiennent ces quatre candidats serait nécessaire. 

La candidature d’Olivier Besancenot cherchera,
pour sa part, à faire écho aux aspirations et aux exi-
gences du monde du travail et de la jeunesse pour une
alternative réellement anticapitaliste et indépendante
du social-libéralisme. 

Elle oeuvrera aussi à construire, sans attendre 2007,
un front social et politique à même de construire les
mobilisations contre ce gouvernement et le patronat
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